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LE GENTILHOMME
ET LA BONNE AME
«Jouer ä l'elastique. c'est pour les filles. Philippe
n'est assurement pas une fille. Pourtant
son ieu prefere est de iouer ä l'elastique. Tania
appelle ce ieu le twist de l'elastique.
Pendant les recreations. Tania joue avec ses
conines et un elastique. et Philippe se tient ä

proximite. II a le coeur qui bat. Son desir le plus
eher est d'avoir le droit de iouer avec elles.
Aucune chance. II n'a aucune chance d'obtenir
la permission. ..Le twist de relastique. ga regarde
les filles. Tu dois t'en rendre comnte". dit Tania.»

I ous avons voulu savoir ce que des
eleves d'une classe primaire de 4eme annee
pensaient de l'histoire racontee par Angelika
Mechtel dans «Gummitwist und Hexenbesen»

(le twist de l'elastique et le balai de la
sorciere). Ce recit parle des souffrances du
petit Philippe, qui ne veut pas s'accommoder
de la distribution habituelle des röles prati-
quee par ses copines d'ecole. Comme il
decouvre comment on peut chevaucher sur
un balai de sorciere et qu'il met sa decouverte
en pratique, il prouve aux filles qui font
envoye promener qu'«un gargon est aussi un
etre humain, pas vrai?».
Qu'en est-il aujourd'hui de la repartition des
roles chez les enfants? Y a-t-il veritablement
des jeux de gargons et des jeux reserves aux
filles? Pour commencer, la maTtresse a
demande aux enfants de classerles idees qui
leurpassaient par la tete surtrois colonnes au
tableau noir: jeux de filles, jeux de gargons,
jeux pour tous. Sauter ä la corde, jouer ä la
poupee, jouer au magasin, faire du ballet, se
maquiller et se coiffer, mettre des bijoux...
Voilä pour la premiere colonne. Le football,
jouer aux Indiens, avec l'ordinateur, avec des
robots, faire de la boxe, jouer avec de petites
autos... pour la deuxieme colonne. Quant
aux jeux pour tous de la troisieme colonne,
ce fut la plus longue liste.
On s'est mis alors ä commentercette repartition.

La discussion a ete vive et animee (et
pas seulement parmi les gargons!): «Je joue
aussi au for" -ill!» a proteste une fille, «et

avec l'ordinateur aussi, et comment!» «Mais
pas au video-shop, seuls les gargons y vont!»
lui a-t-il ete repondu. On s'est mis d'accord
pour dire que les filles jouent plutot devant
l'ecran ä la maison. Un gracieux bambin a
estime que les bijoux conviennent aujourd'hui

aux deux sexes. II a mentionne sa mon-
tre et sa boucle d'oreille. «Et nous sautons
aussi ä la corde», a souligne un autre. «Dans
notre quartier, les filles jouent aussi aux
Indiens»... Et qu'en est-il des poupees?
«C'est pourtant clair, j'y joue aussi. Je pro-
mene par exemple la poupee paternelle en
voiture» (dixit un gargon). «Mais Barbie c'est
seulement pour les filles», a cru pouvoir affir-
mer un eleve, aussitöt contredit: «II y a aussi
He-Man, et lui est pour les gargons.»
Et qui decide que tels jeux sont pour les filles
ou pour les gargons? avons-nous voulu
savoir. Tout d'abord, les enfants ont soutenu
qu'ils decidaient eux-memes tous ensemble.
Puis ils ont corrige le tir: «On prend exemple
sur celui qui a joue le premier a un jeu
donne.» «C'est celui qui l'a achete le
premier...» Bientot ils en etaient a perceräjour la
pub: «Quand un gargon est represents ä cote
d'un jouet, c'est les gargons qui vont l'ache-
ter.»«Ou quand un petit enfant figure dans la
reclame pour des boTtes de Lego, les grands
se moquent de nous si on joue encore ä ce
jeu.» «Pourtant mon grand-pere s'amuse
encore avec le train electrique, parce qu'il y
trouve du plaisir. Je trouve bien que des adul-
tes aient aussi du plaisir ä jouer avec.»
Existe-t-il un jeu auquel vous les gargons ne
joueriez jamais de la vie? Et pourquoi? «Oui,
les poupees! Parce qu'il faut toujours les
habiller. Je jouerais tout au plus avec un ours
en peluche. Lui peut se passer d'habits.» «Je
nejouerais pas non plus au coiffeur- ou alors
juste pour mettre un peu de gel dans les
cheveux.» Le maquillage aussi est une question

de maniere: mieux vaut etre tout
sale qu'avoir la figure recouverte de produits
cosmetiques! L'un estimait que les raisins
etaient trop verts: «Le twist de l'elastique
a des regies effroyablement compliquees!»
Et les filles, elles joueraient ä des jeux de
gargons? «Je ne ferais jamais de boxe. C'est
affreux, une fille normale avec des monta-
gnes de muscles.» C'est quoi «normal», a

voulu savoir la maitresse... «Comme une
femme de menage ou une menagere, avec un
mouchoir de tete, en train de nettoyer les
vitres...» Celui qui a repondu ainsi a ricane
puis il a ajoute, plus serieusement: «II faut
qu'elle soit jolie!»La plupart des jeux mascu-
lins ont paru avoir de l'attrait pour les filles,
sauf les autos. «Elles font trop de bruit.» A
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l'inverse, il y avait toute une serie d'activites
feminines auxquelles les gargons auraient
tout au plus participe pour leur faire plaisir.
Pourquoi cela? Reflexion d'une fille: «C'est
curieux, il y a des jeux de Olles oil les gargons
ont fair bete, par exemple le twist de l'elasti-
que. Si, parcontre, une fille participe auxjeux
des gargons, ga n'a jamais l'air comique.»
Reflet de la situation qui regne dans le
monde du travail?
Nous avons voulu aller plus loin et nous
avons interroge les enfants sur l'enseigne-
ment des travaux manuels qui est donne
aujourd'hui. Depuis quelques annees en
effet, de nombreux cantons ont aboli la
distinction entre travaux ä l'aiguille (pour les
filles) et travaux sur bois ou sur metal
(pour les gargons). Les ecoliers et ecolieres
apprennent cote ä cote ä raboter et ä tricoter,
ils savent manier l'aiguille ä coudre aussi bien
que la lime ä metaux.
Ce que les jeux avaient fait ressortira semble
revenir sur le tapis: aucune fdle ne trouvait
«debile» les activites jusqu'alors reservees
aux gargons, alors que quelques gargons se
seraient volontiers passes de la couture:

«Quelle connerie, ga me rend fou!» a ecume
le premier. «Le fil n'arrete pas de sortir.»
Autres arguments pour ou contre les cours
communs de couture? « La couture, c'est tou-
jours pared. Aux travaux sur bois, on peut
limer, scier, peindre, etc.», a declare un eleve.
«A la couture, nous les fdles nous sommes
presque toujours les plus fortes et nous pou-
vons aider les gargons. C'est agreable d'etre
pour une fois appelees ä l'aide.» «Parfois je
voudrais etre une fdle, parce que j'aiderais
volontiers», a ose declarer un gargon timide.
Personne ou presque ne s'est demande s'il
fallait reellement etre du sexe feminin pour
aider. Personne n'a nie que d'une maniere
generale les femmes etaient plus douees
pour les soins que les hommes, bien qu'elles
aient ete jugees plus fragiles et plus peureu-
ses qu'eux par la plupart des gosses.
Quelles differences la classe de 4eme fait-elle
parmi les professions des adultes? «Dans les
usines, les hommes sont plus nombreux
dans les metiers du bois et la metallurgie, les
femmes plus nombreuses dans la couture.»
«Les hommes travaillent le bois avec plaisir,
mais ils ne sont peut-etre pas tellement habi-

TOURNEZ SVP

Les enfants philo-
sophent sur leurs
röles sexuels. Une
fille: «Quand les
gargonsjouent ä
certains jeux de
filles, ils ont l'air
bete. Par contre,
une fille qui joue
avec les gargons,
ga n'est jamais
ridicule.»
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CRS: TRAVAIL SOCIAL EN SUISSE
L'epoque des grandes families est revolue, ces temps oil le pere. la mere et les enfants vivaient

sous le meme toit que les grands-parents, et si 9a se trouve, les oncles et les tantes... Mais alors qui,

aujourd'hui. prend soin des enfants en l'absence des parents?

BABY-SITTING
"Un job de confiance": tel est le titre donne par la

Croix-Rouge Suisse au cours de baby-sitting qu'elle

organise ä 1'intention des jeunes ä partir de 14 ans, des

adultes et expressement, des aines. Les participants ä

ce cours s'initient, non seulement aux secrets des

langes, biberons et autres bouillies de legumes et de

fruit, mais ils apprennent egalement ä connaitre les

differentes phases du developpement du petit enfant, ä

comprendre ses besoins et 1'importance que revetent

pour lui le mouvement et le jeu aux differents Stades

de son developpement.

Ces cours sont donnes par des infi rmieres diplömees,

formees par la CRS comme monitrices pour les cours

de baby-sitting.

CRS - aider son entourage
Un engagement au service du prochain

LE SYMBOLE DE L'HUMANITE
Croix-Rouge suisse CRS, Secretariat central, Rainmattstrasse 10, 3001 Berne, telephone 031 66 7111



les comme peintres. Les femmes sont plus
soigneuses dans ce domaine», a precise un
gargon. Une fille qui doit savoir de quoi eile
parle (son pere est secretaire) a fait ce constat:

«Les hommes s'enervent plus vite que
les femmes. Celles-ci ont plus de patience.
C'est pour ga qu'elles sont de meilleures
secretaires.»

«Qu'est-ce qui vous plait dans le fait d'etre un
gargon ou une fille? Vous ne voudriez pas par-
fois changer de röle?» La premiere reponse,
assuree, et du tac au tac: «Ma vie me plait
telle qu'elle est. J'aime etre une fille! Si j'en ai
envie, je peux de toute fagon jouer avec les

Quand les adultes font de la philo avec des enfants ou des adolescents

(lire ACTIO HUMANA 1/90 et 11/90), il ne sont pas ä pro-
prement parier des «educateurs» (etymologiquement: ceux qui
conduisent hors de l'ignorance) mais des interlocuteurs egaux aux
ecoliers. Nous ne les conduisons pas vers un savoir mais essayons,
grace ä la fameuse «maTeutique» socratique de les accoucher de la
«sagesse» qu'il y a en eux (souvent sans qu'ils le sachent). Quand
ils se rendent compte qu'ils sont pris au serieux, ils croient en
leurs propres points de vue (et prennent peut-etre conscience de
leurs idees precongues) et ils s'habituent, ä travers nos demandes,
ä motiver leurs idees et done ä donner un fondement ä leurs
arguments.

gargons.»Un gargon a declare: «Si j'etais une
fille, je devrais etre beaucoup plus gentil.»
«On doit aussi etre plus correct avec les filles
qu'avec les gargonsje trouve ga stupide.» Un
autre a donne un exemple de cet inconvenient

d'etre un homme: «C'est toujours
„ladies first"! Au camp de ski il n'y avait
ensuite plus d'eau chaude pour que les gar-
gons puissent se doucher, et nous devions
nous depecher parce que les filles voulaient
sortir...» Mais ils n'auraient malgre tout pas
voulu changer de röle, car «les gargons ont le
droit de sortir seuls le soir bien avant les filles.
Ma soeur, eile, doit rester ä la maison.»
Les parents traitent-ils les filles et les gargons
de la meme maniere? Diagnostic d'une fille:
«Quand nous faisons du desordre, ma mere
aide mon frere ä ranger. Moi, elle ne m'aide
pas.» Le choeur de gargons donne de la voix:
«Je peux faire plus de choses avec mon pere
que ma soeur», a reconnu le premier. Un
autre: «Mes parents m'enguirlandent bien
plus que ma soeur.»«C'est toujours ma mere
qui aide ma soeur, mais c'est mon pere qui
m'aide!» «Un jour ma mere m'a promis un
cadeau pour quand j'aurais fmi de ranger. Ma
soeur l'a regu avant de commencer.» «C'est
vraiment degueulasse!» s'est ecriee une Lille
toute fachee, et une de ses camarades a
declare que «les filles regoivent de toute fagon
beaucoup plus de choses, surtout pour s'ha-
biller». «Nous portons du reste plus de choses

que les gargons, pas seulement des jupes,
mais aussi des pantalons et des trues. Eux ne
peuvent pas mettre de robes.» «Oui, mais
nous nous pouvons enlever plus de choses
quand il fait chaud, par exemple notre
T-shirt», a retorque un tout malin...
Pour fmir nous avons voulu revenir ä la case
depart: «S'il y avait parmi vous un gargon qui
voudrait tellementjouera l'elastique avec les
filles... Que feriez-vous? Toutes les filles se
sont dites pretes ä initier les gargons ä l'art de
l'elastique, et la grande majorite des gargons
a trouve l'idee suffisamment attractive pour
se risquer ä faire une tentative, au moins pour
faire plaisir ä leurs charmantes camarades.
Les gargons: chevaleresques en diable! Les
filles: toujours pretes ä apporter leur aide!
Les enfants, bien qu'ils aient nie parfois vio-
lemment la difference des röles masculins et
feminins dans les jeux enfantins, se sont au
bout du compte comportes de maniere eton-
namment conformiste. Les cliches, renforces
implicitement par de nombreuses families et
par de larges secteurs de notre societe,
influencent apparemment encore fortement
la pensee des enfants.
Et pourtant: par comparaison avec notre propre

vecu enfantin, une difference nous sem-
ble frappante, ä nous les adultes d'aujour-
d'hui, et elle est une lueur d'espoir: ces ecoliers

font preuve, entre eux, d'un etonnant
esprit de conciliation et d'une grande bonte.
Iis trouvent «debile» de se moquer ou d'ex-
clure un camarade. «Tout le monde devrait
pouvoir s'adonner aux jeux qui lui plaisent»,
et personne ne doit avoir honte de vouloir
participer aux jeux de l'autre sexe. «On est la
pour discuter ensemble, non?» On est tous
des humains finalement, les gargons et les
filles. JL Eva Zoller
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